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LE FUROSÉMIDE POUR PRÉVENIR LA CYSTITE HÉMORRAGIQUE STÉRILE 
CHEZ LES CHIENS RECEVANT UNE CHIMIOTHÉRAPIE MÉTRONOMIQUE 

AVEC DU CYCLOPHOSPHAMIDE 

● Le cyclophosphamide est un agent alkylant
utilisé dans le traitement de certains cancers
canins, comme le lymphome, ou certains car-
cinomes et sarcomes. Il est de plus en plus uti-
lisé en chimiothérapie métronomique, c’est-à-
dire à faibles doses (10 mg/m2) journalières.
● Le cyclophosphamide présente des effets
secondaires communs aux autres traitements
de chimiothérapie, comme la myélosuppres-
sion, des troubles gastro-intestinaux, ou l’alo-
pécie, mais de façon plus spécifique, il peut
induire l’apparition de cystites hémorragiques
stériles (CHS). Ceci est dû à l’action inflamma-
toire de l’un de ses métabolites, l’acroléine, sur
l’épithélium vésical. 

Matériel et méthodes
● Il s’agit d’une étude rétrospective menée par
le service d’oncologie de la clinique vétérinaire
de Perth, en Australie, concernant les chiens
traités entre septembre 2009, et novembre
2015. Pour être inclus dans l’étude, les chiens
devaient avoir reçu un traitement de chimiothé-
rapie métronomique avec du cyclophospha-
mide, et bénéficier d’un suivi d’au moins 6
mois, sauf si la CHS avait été contractée avant. 
● Les chiens ayant reçu de la prednisolone, ou
du cyclophosphamide à haute dose dans les 2
semaines avant le début du traitement, ou
concomitamment étaient exclus de l’étude. 
● En présence de signes évocateurs (hématu-
rie, strangurie, pollakiurie), les cliniciens ont
conclu à un diagnostic de CHS, après avoir
réalisé une analyse d’urine et/ou une échogra-
phie de l’appareil urinaire, ou bien, lorsque ces
examens étaient refusés, lors de l’échec d’un
traitement antibiotique empirique.

Résultats
● L’étude a été réalisée sur 115 chiens remplis-
sant les critères d’inclusion. Le premier groupe

comprenait 66 chiens n’ayant pas reçu de furo-
sémide en prévention, tandis que le groupe 2
comprenait 49 chiens traités avec du furosé-
mide (0,5 à 1 mg/kg/j) pour prévenir la CHS. 
● Les chiens de cette étude présentaient prin-
cipalement des carcinomes, des sarcomes,
des mélanomes ou des lymphomes. Les doses
de cyclophosphamide reçues (10 à 15 mg/m2/j)
ne sont pas significativement différentes entre
les deux groupes. 
● Dans le groupe 1, 30 p. cent des chiens ont
développé une CHS, contre 10 p. cent dans le
groupe 2, et cette différence était significative
(p = 0,010). Les données cliniques d’évolution
de la CHS étaient disponibles pour certains
chiens. La durée médiane de l’affection  était
de 24 jours dans le premier groupe (10 à 218
jours), et de 34 et 61 jours dans le groupe 2. Les
traitements consistaient en l’arrêt du cyclo-
phosphamide associé à un antibiotique. 
● Dans cette étude, aucun facteur de risque n’a
été identifié au seuil de significativité de 0,05.

Discussion / Conclusion
● Dans cette étude, l’incidence des CHS chez
les chiens recevant du cyclophosphamide
métronomique est significativement réduite,
lorsque du furosémide est associé au traite-
ment. L’effet bénéfique du furosémide a déjà
été montré chez le chien recevant du cyclo-
phosphamide aux doses maximales tolérées.
● Par son effet diurétique, le furosémide
réduit le temps de contact entre les métaboli-
tes toxiques et la paroi vésicale. D’autres étu-
des ont montré des effets similaires avec les
glucocorticoïdes. 
● Le traitement de la CHS consiste en l’arrêt du
cyclophosphamide associé à d’autres molécu-
les pour soulager la douleur et l’inconfort
comme les glycosaminoglycanes, l’amitripty-
line, ou les anti-inflammatoires non stéroïdiens.
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Objectifs de l’étude
❚ Évaluer l’incidence des CHS
chez les chiens recevant 
une chimiothérapie
métronomique 
à base de cyclophosphamide,
avec et sans furosémide. 
❚ Identifier des facteurs 
de risque de développement
de cette affection.
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